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passage 
en bio

2014

« Je n’ai pas le prétention de faire la viande la plus persillée et 
la plus goûteuse mais j’essaye de faire de mon mieux pour que 
la viande de ma ferme soit la plus saine possible. »

Installation en 2007 sur l’exploitation familiale sur environ 40ha. 
Agrandissements progressifs jusqu’à la taille actuelle. 
Le fait d’habiter à 45 minutes du siège d’exploitation fait que l’agriculteur 
consacre moins d’un UTH sur cette activité. 

« Le passage en bio s’est fait presque 
comme une évidence ! Il correspond à 
ce que je suis et ce qu’il me semble 
le plus respectueux. »

• BIO NOUVELLE-AQUITAINE •
Fédération Régionale d'Agriculture Biologique

ferme de
démonstration

installation 
2007



ATELIER PRODUCTIONS VÉGÉTALES

Productions pour l’autoconsommation

Type de production

6,5 ha  
Mélange céréalier (triticale, 
pois, féverole, avoine)
35 qt/HA
autoconsommé

1 ha  
Epeautre 
20 qT/HA 

autoconsommé

61,25 ha  
Prairie
autoconsommé

Légende
Surface (HA)  
CULTURE 
Rendement moyen (qT/HA) 
Destination (vendu / autoconsommé)

Assolement 2018
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1,25 ha  
betterave

70 ha

Fertilisation
mélange céréalier : 15 T/HA de fumier composté
betterave : 25 T/HA de fumier frais
épeautre : 15 T/HA de fumier composté
prairie : 7-10 T/HA de fumier composté

• 21ha de prairie naturelle
• 40,25ha de prairies temporaires à base 
de fétuque élevée et fétuque des près, 
RGA, plantain, pâturin, trèfle blanc et en 
fonction su sol soit lotier soit minette. 
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aspect particulier

Les plantes à tanins telles que le plantain lancéolé, la chicorée 
fourragère, le sainfoin ou le lotier ont la particularité de contenir 
des molécules tanniques protégeant la structure des protéines 
dans le rumen afin qu’elles soient davantage assimilées dans 
l’intestin du ruminant. C’est pour cela que les plantes à tanins 
s’associent très bien avec des légumineuses, facilitant ainsi 
l’absorption de leurs protéines et limitant la météorisation. 
Peu appréciées des strongles digestifs, ces plantes fourragères 
présentent également des vertus antiparasitaires reconnues.

charge de travail

«  Du fait de l’éloignement j’essaye de 
minimiser le temps de travail. Cela est 
possible grâce à l’utilisation du matériel de 
la CUMA. D’un autre coté je me permets des 
cultures plus gourmandes en temps de travail 
comme la betterave mais qui vont augmenter 
la qualité de la ration des bovins ». 

Commercialisation 
 
Les bovins (sauf 5 mâles à l’année) sont 
commercialisés via la coopérative CAVEB.

Commercialisation 
 
La plupart du matériel est en CUMA.

matériel

« La filière est en train de grandir et de 
s’organiser, cela passe par une application 
de tous. Je m’interdis autant que possible 
d’écouler la production bio dans le circuit 
conventionnel. Déjà en conventionnel 
je travaillais avec la CAVEB, c’est une 
coopérative locale. Nous sommes en ce 
moment en train de créer une section 
100  % bio (bovins, ovins et caprins) au 
sein de la coopérative. »

• BIO NOUVELLE-AQUITAINE •
Fédération Régionale d'Agriculture Biologique

« Cela peut  paraître surprenant de 
semer du plantain. Mais il s’agit 
d’une plante très intéressante à 
avoir en mélange car résiste très 
bien à la sécheresse, en plus de ses 
capacités antiparasitaires en raison 
du taux en tanins. » 



Choix d’une rotation longue pour 
garantir une sécurité de rendement 
et sanitaire à la culture céréalière.

Rotation

«  Le coût de l’implantation d’une 
prairie très diversifiée est assez 
élevé. Le fait d’allonger la rotation 
me permet de diluer mieux le prix 
d’implantation et de mieux optimiser 
la prairie. » 

rotation 
MAJORITAIREMENT 

PRATIQUéE

Année 3
prairie

Année 1
mélange céréalier

Année 2
prairie

Année 7
prairie

Année 6
prairie

Année 5
prairie

Année 4
prairie

• Les terres sont fertilisées avec le fumier de la ferme, composté pour les prairies et cultures d’automne et en frais pour 
les betteraves. 
• Les seuls intrants extérieurs sont l’apport de potasse pour la betterave et de la chaux.

Gestion de la fertilité des sols

rotation

Année 3
prairie

Année 2
prairie

Année 7
prairie

Année 6
prairie

Année 5
prairie

Année 4
prairie

Année 1
betterave (mai à novembre)
mélange céréalier
( Novembre à juillet)
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J

betterave

A S O N D J F M A M J J A S O

J A S O N D J F M A M J J A S O

déchaumeur épandage

labour

herse étrille

bineuse

roulagelégende

ITINÉRAIRE TECHNIQUE DES CULTURES

récolte

semis

rotobineuse

vibroculteur
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houe rotative

J

prairie

A S O N D J F M A M J J A S O

mélange 
céréalier 
(après betterave)

• BIO NOUVELLE-AQUITAINE •
Fédération Régionale d'Agriculture Biologique

cultivateur

ou (binage manuel)

(parfois)

(chaux)

(compost)

(fumier frais)

«  Il faut juger à quel  moment mettre le compost sur les 
prairies pour que les animaux ne reviennent plus car il y aurait 
des risques sanitaires. Mais il ne faut pas trop attendre non 
plus car il faut que la portance du sol puisse le permettre. » 

«  Pour éviter la prolifération des 
rumex je privilégie les outils à dents 
que ceux à disques. » 

(potasse)
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ATELIER PRODUCTIONS ANIMALES

Race : Limousine

Vaches allaitantes
35 

mères

Commercialisation 
 
Coopérative

Type et quantité d’animaux vendus :  
bœufs, vaches de reforme, génisses grasses et 5 mâles castrés

ALIMENTATION DES TROUPEAUX

• Ration composée de foin, enrubannage, mélange céréalier aplati, épeautre non aplati, betterave. 
• Correcteur azoté utilisé occasionnellement (Pasquier Vgt’al)
• Épeautre utilisé depuis 2 ans (seulement dans la ration des jeunes). pour faire travailler la panse des jeunes bovins 
• Le fourrage grossier est en livre service.

REPRODUCTION DES TROUPEAUX

Mode de reproduction 
Saillie naturelle
Vêlage à 3 ans

(période de vêlage mars-avril-mai)

choix des géniteurs
Taureaux de la ferme

nombre de lots
2

Mise à l’herbe de mars jusqu’à fin 
décembre (quand le terrain le permet)

2 lots faits avec 2 taureaux reproducteurs. 
Les lots sont faits en fonction des taureaux. 
Chaque taureau est choisi pour compléter 
les performances de la mère.

gestion du troupeau

Les parcelles sont divisées en paddocks pour réaliser du 
Pâturage Tournant Dynamique. Chaque lot reste sur un 
paddock 1 à 3 jours. 

Les animaux sont divisés en 4 groupes qui tournent sur 
les paddocks : 
• 2 troupeaux avec les vaches allaitantes avec chaque 
taureau (dans un groupe aussi les génisses à la repro),
• un groupe avec les jeunes d’un an (mâles castrés et 
femelles),
• un troupeau à l’engraissement (bœufs et femelles).
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CONDUITE SANITAIRE DES TROUPEAUX

• Le producteur fait le choix de faire appel à un 
vétérinaire pour la castration. 
• Pas d’écornage.
• Très faible pression sanitaire grâce au plein air et au 
pâturage tournant

Taux de renouvellement :  
25%

génisses
de 1 an

génisses
de 2 ans

génisses
de 3 ans

• Pas des vaccination
• Traitement préventif en phytothérapie uniquement pour 
les jeunes pour limiter la pression liée au stress (à base de 
plantes comme le thym et l’ail et de minéraux comme le 
magnésium)
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INDICATEURS ÉCONOMIQUES

marge BRUTe 
68 730 €

excédent brut 
d’exploitation

30 190 €

2018

• BIO NOUVELLE-AQUITAINE •
Fédération Régionale d'Agriculture Biologique

Organisme certificateur : Ecocert

Suivi technique : CAVEB, Civam du Haut Bocage, Bio Nouvelle-Aquitaine et Agrobio Deux-Sèvres

Principaux fournisseurs : Biomat (oligo-élements, semences, minéraux, sel...)

CARNET d’adresses

Surface de sols nus en hiver : 0 ha
Surface couverte en intercultures : 0 ha
Surface en herbe : 61 ha
Surface en céréales d’hiver : 8,75 ha

Surface en légumineuses : 61 ha de prairies 
multiespèces avec des légumineuses
Surface amendée en matières organiques : 15 ha de 
prairie à l’année + 8,75 ha de cultures

La Bio, des pratiques qui protègent l’eau

Pratiques limitant le lessivage et améliorant la structure
du sol (diminution du ruissellement)

• Pas de risque de pollution de l’eau par les phyto et les nitrates
• aucun produit phytosanitaire utilisé
• pas d’apport d’azote minéral
• fertilisation organique compostée avec minéralisation 
progressive évitant les excédents ponctuels
• travail du sol superficiel, broyage et enfouissement des 
résidus de rédcolte pour immobiliser l’azote du sol

exemple d’animaux vendus à l’année
• Bœufs de 7 à 10
• Vaches allaitantes de 7-10
• Génisses 4
• Jeunes castrés 5
• Parfois des mâles vendus hors circuits bio quand les 
circonstances obligent
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1/ Avantages/contraintes du système ?
Je trouve que je me suis mis en corrélation avec le sol et son potentiel avec ce système. J’ai la chance d’avoir un très 
bon parcellaire avec les terres regroupées autour des bâtiments, cela facilite le pâturage tournant et la gestion du 
troupeau. Le jour où les vaches prennent la bétaillère c’est pour aller à abattoir.

2/ Perspectives/projets ?
A moyen terme j’aimerais développer un peu de vente directe à la ferme, sur une petite quantité de viande. A plus court 
terme je travaille avec des collèges pour la structuration de la filière bio au sein de la coopérative. 

A niveau technique je souhaiterais augmenter la production de protéine et recentrer les vêlages sur janvier et février, 
pour une commercialisation locale avec la coopérative.

3/ Si vous deviez mettre une chose en avant, quelle serait-elle ?
L’optimisation de l’herbe. Le cœur de mon activité est la valorisation de l’herbe et j’en tiens compte dès le choix des 
semences. Le découpage des paddocks, la ration, etc... dépend de l’herbe que j’ai au départ. J’ai intégré un groupe 
d’études avec l’INRA sur les espèces avant et après les 5 ans de prairie et sur la vie microbienne du sol. J’intègre un autre 
groupe d ‘études sur l’épiaison des graminées ou comment mieux optimiser le stade de fauche et de pâture pour valoriser 
aux mieux l’herbe. 

3 questions à régis baudoin


